
 

On note   f (x) = a x
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La représentation graphique de  f   est  une parabole, notée (ici) P .   Le point  S (,) est le sommet de la parabole  P  .   
 

 
Résolution de 

l'équation  f (x) = 0 
Factorisation de f (x) Signe de  f (x) 

Représentation graphique 

dans le cas a > 0 

Représentation graphique 

dans le cas a < 0 
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(x1 < x2) 

 

Deux solutions  
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f (x) = a (x – x1)(x – x2) 
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Une solution double 
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Pas de solution 

 

 

 

 

Pas de factorisation 
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La droite d’équation  x = –  
b

a
 est un axe de symétrie de la parabole  P . 


